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MISE EN CONTEXTE DU PROJET 

Il existe des éléments probants selon lesquels les personnes qui s’identifient comme membres de 

la communauté 2ELGBTQ+ peuvent faire face à des obstacles au logement plus grands que ceux 

de la population non queer ou à des obstacles différents. L’enjeu ne concerne pas seulement la 

sécurité du logement ou la vie en situation d’itinérance, mais aussi la possibilité d’exprimer 

pleinement son identité et de s’épanouir. 

En collaboration avec l’Observatoire canadien sur l’itinérance et MENTOR Canada, la SRSA 

travaille sur une nouvelle étude de recherche sur le logement des adultes 2ELGBTQ+. Le projet 

est financé par la Société canadienne d’hypothèques et de logement.  

L’étude explore comment l’accès à des ressources, à des programmes et à des services adaptés 

peut influencer le parcours et l’expérience d’une personne de la communauté  2ELGBTQ+ tout au 

long de sa vie (approche fondée sur le parcours de vie). Dans le cadre de cette recherche, nous 

prévoyons schématiser et comparer les expériences de logement des personnes queers. Certaines 

de ces personnes vivent dans des collectivités offrant de nombreux services, et d’autres, dans des 

collectivités offrant peu de services (que nous appelons des collectivités à ressources élevées ou 

faibles). L’objectif de notre recherche est de formuler des recommandations sur la meilleure 

façon de veiller à accroître le nombre de personnes queers qui ont une expérience de logement 

holistique et épanouissante tout au long de leur vie.  

Il est important que notre recherche soit menée de manière collaborative et inclusive. Nous 

mobiliserons des personnes que nous pourrons consulter et qui auront divers points de vue pour 

orienter le projet de recherche du début à la fin.  

PERSONNES CONSULTÉES  

Pour lancer notre projet de recherche, nous avons commencé par parler à des personnes de 

partout au Canada afin de connaître leur point de vue sur notre plan de recherche initial. En 

juillet et en août 2023, notre équipe de recherche de la SRSA a rencontré un total de 

16 personnes, dont : 

▪ 2 personnes qui s’identifient comme membres de la communauté 2ELGBTQ+ et qui ont une 

expérience vécue de l’itinérance; 

▪ 2 personnes qui travaillent sur les positions de principe à Infrastructure Canada; 

▪ 1 chercheur à la Société canadienne d’hypothèques et de logement  
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▪ 2 chercheurs de premier plan dans les domaines de l’itinérance et du logement des 

personnes 2ELGBTQ+  

▪ 4 directeurs ou directeurs généraux d’organismes de prestation de services, incluant une 

maison de soins de longue durée, une maison d’hébergement pour les jeunes, un fournisseur 

de logements abordables pour les Autochtones et un organisme sans but lucratif 2ELGBTQ+; 

▪ 1 membre du conseil d’administration d’une coopérative d’habitation; 

▪ 4 fournisseurs de services de première ligne, dont 1 qui se définit comme membre de la 

communauté 2ELGBTQ+. 

ÉLÉMENTS ABORDÉS 

Ces réunions, qui ont duré de 30 à 60 minutes, ont porté sur les points de discussion suivants : 

▪ Questions de recherche : la mesure dans laquelle les gens considèrent nos questions de 

recherche actuelles comme pertinentes, évocatrices et urgentes. 

▪ Méthodes et approche : la mesure dans laquelle les gens considèrent que les méthodes et 

l’approche de recherche proposées sont appropriées et réalisables. 

▪ Collectivités et contextes à ressources élevées et faibles : ce que les gens pensent de 

l’inclusion des collectivités à ressources élevées et faibles dans notre recherche et ce que 

signifient ces termes. 

▪ Travail existant : les recherches existantes et les programmes concrets que les gens 

considèrent que notre équipe devrait connaître et desquels elle devrait s’inspirer.  

▪ Plans du comité consultatif : les meilleures façons de continuer à mobiliser les gens dans 

un rôle consultatif tout au long du projet de recherche. 

CE QUE NOUS AVONS ENTENDU 

Un logement pour s’épanouir 

Nous avons discuté de l’idée d’un logement qui permet de s’épanouir et de ce à quoi il pourrait 

ressembler pour les adultes 2ELGBTQ+. On nous a dit que l’épanouissement dans le logement 

englobe les questions des soins de santé, de l’abordabilité, de la sécurité sociale et émotionnelle, 
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de la sécurité physique, des conditions de vie saines, de l’importance du choix et de la capacité 

d’agir, de l’expression authentique de soi et du fait de vivre ouvertement et librement, ainsi que 

des occasions d’établir des liens avec un groupe de personnes (choisies). On a mentionné que 

« logement » ou « chez-soi » peut désigner un immeuble, une organisation, une collectivité, un 

quartier ou la proximité de personnes, d’endroits et de ressources.  

Pour profiter des conditions nécessaires à l’épanouissement dans le logement, les personnes 

queers ont besoin de plus que des gestes symboliques, bien que ceux-ci soient importants. On 

nous a dit que des pratiques de formation et d’inclusion, ainsi que des pratiques de 

sensibilisation continues et significatives, étaient nécessaires. Les gens ont également mis de 

l’avant la notion de justice intergénérationnelle et la philosophie autochtone des sept générations 

– dans ce contexte, la façon dont les décisions stratégiques d’aujourd’hui sont prises aura une 

incidence sur les générations de personnes queers à venir.  

Les besoins les plus pressants 

Les personnes consultées nous ont parlé de certains des besoins les plus pressants des 

adultes 2ELGBTQ+ en ce qui a trait à l’insécurité liée au logement et à l’itinérance. Sur le plan le 

plus élémentaire, on a relevé que de nombreux adultes 2ELGBTQ+ se concentrent sur la survie, 

la sécurité, l’acceptation et le sentiment d’appartenance à une communauté ou à un groupe social 

en regard de l’intolérance, de l’hostilité, de la violence et de la désinformation.  

On a aussi souligné que les personnes 2ELGBTQ+ ont une expérience du logement marquée par 

des transitions fréquentes tout au long de leur vie. Il peut être difficile pour les 

personnes 2ELGBTQ+ de vivre le début de l’âge adulte, surtout pour les jeunes qui sortent du 

système de familles d’accueil. De nombreux jeunes adultes bénéficieraient d’options de logement 

transitoires. Les personnes âgées 2ELGBTQ+ ont des besoins urgents liés aux considérations de 

fin de vie, à leur testament et à leurs directives médicales, ainsi qu’au fait d’être affichées en tant 

que membres de la communauté 2ELGBTQ+ dans des lieux comme les maisons de soins de 

longue durée. Les gens qui travaillent dans ces lieux peuvent avoir tendance à ne pas reconnaître 

le genre ou l’orientation sexuelle ou à ne pas en tenir compte. Bien souvent, on y véhicule 

l’hétéronormativité et on considère les personnes âgées comme asexuées.  

D’autres éléments abordés concernent le manque de financement et de ressources pour les 

organismes d’aide aux personnes queers, ainsi que la discrimination et l’exclusion auxquelles 

font face les personnes queers qui tentent d’accéder aux services ordinaires (par exemple, les 

politiques d’hébergement peuvent exclure les personnes de diverses identités de genre ou 

transgenres; le fait d’être en situation d’itinérance entrave la capacité d’entreprendre une 

transition ou de poursuivre des soins d’affirmation de genre). À propos du marché locatif, on 

nous a parlé des effets de la hausse des loyers, des rénovictions et de la discrimination de la part 
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des propriétaires et des voisins, ainsi que du manque de protection de la Commission de la 

location immobilière à l’égard des locataires 2ELGBTQ+. 

De plus, il a été avancé que la précarité du logement recoupe des problèmes particuliers 

d’insécurité alimentaire, de transport, de santé mentale, de toxicomanie, de violence sexuelle, de 

pauvreté et de discrimination en matière d’emploi. Les personnes consultées ont parlé de façon 

générale des répercussions profondes et sous-jacentes du capitalisme tardif, dont la 

marchandisation du logement et la relation entre le travail et le logement.  

L’intersectionnalité était également à l’avant-plan de cette discussion. Plusieurs personnes ont 

abordé les multiples degrés de discrimination qu’une personne de la communauté  2ELGBTQ+ 

peut subir, incluant le racisme et la discrimination fondée sur la capacité physique. On a soulevé 

que les programmes et les endroits où les gens et les services sont cloisonnés peuvent être 

néfastes pour les personnes queers ayant des identités intersectionnelles. 

Pratiques et idées prometteuses 

Les personnes rencontrées ont attiré notre attention sur un éventail de pratiques et d’idées 

récentes et prometteuses sur la façon d’éliminer les obstacles au logement auxquels font face les 

adultes 2ELGBTQ+. Elles ont souligné l’importance d’adopter une approche « sans fausse 

route », d’intervenir tout au long de la vie d’une personne et de s’attaquer aux problèmes tant 

individuels que structurels – en soutenant les personnes dans leurs expériences, tout en 

déconstruisant les systèmes discriminatoires. Nous avons pu en apprendre sur des initiatives et 

des idées novatrices comme les conditions de vie à long terme des personnes queers, les 

coopératives queers, l’autosuffisance comme mode vie, la vie en communauté, les enclaves, 

quartiers et villages queers et les retraites rurales. Plusieurs des personnes à qui nous avons 

parlé ont abordé les espaces et les programmes intergénérationnels qui relient les personnes 

âgées aux jeunes d’une façon ou d’une autre, y compris certaines initiatives prometteuses 

établies en Europe, qui présentent « l’art du possible ».  

À partir des renseignements fournis par les personnes consultées, nous avons dressé une liste 

informelle des ressources et des organisations qui font un travail important dans ce domaine. 

Cette liste se trouve à l’annexe A. 

PROCHAINES ÉTAPES 

En plus de ce premier cycle de mobilisation de parties prenantes potentielles, notre équipe a 

effectué une brève analyse documentaire des recherches existantes sur l’itinérance et l’insécurité 
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du logement chez les adultes 2ELGBTQ+. Nous allons maintenant prendre le temps de peaufiner 

nos plans de recherche en fonction de ce que nous avons entendu et appris.  

Ensuite, nous déterminerons deux collectivités où nous concentrerons nos recherches. Pour 

choisir ces deux collectivités, nous nous tournerons encore une fois vers des spécialistes pour 

obtenir des conseils et une orientation. Une fois les collectivités choisies, nous créerons un 

schéma qui détaille les ressources et services locaux offerts aux adultes 2ELGBTQ+ dans chaque 

collectivité. Enfin, nous nous préparerons à mener des entrevues qualitatives à l’échelle locale 

avec les parties prenantes du logement communautaire, les décideurs et les adultes qui 

s’identifient en tant que membre de la communauté 2ELGBTQ+. 

 

Nous accueillons toujours les questions ou commentaires sur notre projet de recherche.  
Communiquez avec notre gestionnaire de projet, Heather Smith Fowler, à hsmithfowler@srdc.org. 

 

  

mailto:hsmitowler@srdc.org


Projet de recherche sur l’identité queer et le logement 

Société de recherche sociale appliquée                                                                                            6 

ANNEXE A:  LISTE INFORMELLE DE RESSOURCES 

ET D’ORGANISATIONS  

Pancanadiennes 

▪ Projet Trans PULSE  

▪ Femmes et Égalité des genres Canada : groupe de travail 2ELGBTQ+  

▪ Centre pour nouveaux arrivants (p. ex., Rainbow Railroad) 

▪ Le Bureau du défenseur fédéral du logement et la Commission canadienne des droits de la 

personne ont procédé à une analyse de la littérature et des pratiques sur Housing Need & 

Homelessness Amongst Gender-Diverse People in Canada (en anglais seulement) 

Nouvelle-Écosse  

▪ Écoles Plus (fr.) (Yarmouth) 

▪ Tri-County Women’s Centre (Yarmouth) 

▪ L’organisme Pride Place de Halifax met sur pied un centre communautaire grâce au 

financement de l’Église unie du Canada  

▪ La Wabanake Two-Spirit Alliance aménage des logements pour une communauté 

bispirituelle en Nouvelle-Écosse. 

Nouveau-Brunswick 

▪ Micromaisons à Fredericton 

▪ Front Commun NB  

Québec 

▪ Fondation Émergence: Formation, outils et charte de la bientraitance - Pour que vieillir soit 

gai  

https://transpulsecanada.ca/fr/home-francais/
https://womenshomelessness.ca/wp-content/uploads/Lit-Practice-Scan-on-Housing-Need-Homelessness-amongst-Gender-Diverse-Persons.pdf
https://womenshomelessness.ca/wp-content/uploads/Lit-Practice-Scan-on-Housing-Need-Homelessness-amongst-Gender-Diverse-Persons.pdf
https://www.fondationemergence.org/pourquevieillirsoitgai
https://www.fondationemergence.org/pourquevieillirsoitgai
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▪ Habitations Nouvelles Avenues: Charte de la bientraitance 

▪ Projet 10 

▪ La Débrouille: maison d'aide et d'hébergement pour les femmes cisgenres et les personnes 

trans victimes de violence entre partenaires intimes  

▪ Projet de recherche : Logement social et ses effets 

Ontario 

▪ Abiwin Coop  

▪ Fudger House Nursing Home (Toronto) (en anglais seulement) 

▪ YMCA Toronto’s Sprott House, 2SLGBTQIA+ transitional housing programs for youth (en 

anglais seulement)  

Manitoba 

▪ Rainbow Resource Centre à Winnipeg (en anglais seulement) 

Saskatchewan 

▪ La Queer Seniors of Saskatchewan Association a produit une évaluation des besoins/un 

rapport communautaire avec l’Université de la Saskatchewan 

▪ Saskatoon Affordable Senior’s Housing Cooperative – pour les personnes queers 

▪ OUTSaskatoon’s Pride Home, le premier foyer de groupe à long terme pour les 

jeunes 2ELGBTQIA+ du Canada (en anglais seulement) 

▪ Nation métisse de la Saskatchewan – subventions pour les accédants à la propriété et 

subventions à la rénovation pour l’accessibilité 

▪ Camponi Housing, loyer proportionné au revenu (Saskatoon) 

▪ Quint Housing (Saskatoon) 

https://habitations-nouvelles-avenues.com/qui-sommes-nous/charte-et-politique-de-bientraitance/
https://p10.qc.ca/fr/
https://p10.qc.ca/fr/
https://www.ladebrouille.ca/
https://vitalite.uqam.ca/projets/logement-social-et-ses-effets/
https://xtramagazine.com/power/will-toronto-lgbt-seniors-still-have-the-fudger-house-69875
https://ymcagta.org/find-a-y/ymca-sprott-house
https://rainbowresourcecentre.org/
https://www.outsaskatoon.ca/pride-home/
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Alberta 

▪ AURA Housed Home  

▪ SHARP Foundation : AISH (Alberta disability assistance)/intersectionality 

▪ Calgary Outlink 

▪ Skipping Stone (jeunes transgenres et identités transgenres) 

▪ Alberta Community Council on HIV Membership 

▪ The ALEX (en anglais seulement)  

▪ Réunion bimensuelle du collectif des organismes 2ELGBTQ+ de Calgary (comprends les 

survivants de la violence conjugale et les nouveaux arrivants) 

▪ Services de soutien à SafeLink Alberta (logements pour les personnes queers vivant avec le 

VIH+) 

Colombie-Britannique 

▪ RainCity : Logements pour les jeunes de la communauté 2ELGBTQ (Vancouver) 

https://www.thealex.ca/
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